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Lies lourdes conclusions' dе lu Commission
d'information dur l'affaire Jaubert
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Les qtt а trе меss~ еurs d o

	

Pont te devin~

table de conférence dut des ouates. Ce п e s

des gauchistes. Ce sont deux jo rna4stes du

Dees Ferrer Daville Claude Mauriac un ans
its Langlois et an professeur fort peu hier
MiheЕ Foucault- Avec siou(res 7ournalust, avec,

d'astres professeurs, Gilles Deleuze par ere pie,- !rs

nt constitué une o commission d'unfOrmatiOn sur

P( affaire Jacbert s' . Devant quelques journ п ltstrs,Nt—
commission a présenté hier son rapport. Un rap-

en forme de questions . D'inquiétudes.
o I1 ne s'agit pas de se substituer à la justice u a

tenu d préciser M. F п ucaиlt q и i Posa les premières
questions . Il posa nussi la base de l'enquête : i/ taut
t' interroger sur a ce qui passe maintenant . Après
у

tculpatioO bde t Jaubert е ¢v¢nt toute eng гsiêlr, tOs
i
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sur lп presse sodé c
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donne p 5 de aids

	

arguments . Cette rom'
'fiiiàs

	

ie peu être s

	

g de politiser
ms q e t recite the de /ß véruté ne soi

opinion politiq e . Elle у Lmес& ех mEi , pas ~e u

le témoignage e 1 а utcGme, Alain Joubert, mais s'est
contentée des énsstns, d е s 'rпppоrts de police et des
registres de l'hdpttal. is II faut demander des nomp-
tes n reocluuit Michel Foucault.

Denis Langlois qui vint faire le récit, preuves d l'ар-

pro, du passбge d tabac d'Alain Joubert ne joua pas
d l 'avocat. Il ne défendit pas une cause, mais amon-
cela des fails. Un plan lus permit rte montrer fee ru -
riçuo égarements du cor de police . Les euntradicfi0ns
des témoignages des policiers, Ira lacunes dans les

o t

	

arme de
dе сро ses a ce
[test à leur tou4 des qг suons. Achevant le rapport

de la comnsisslon, Gilles Dcleuse devait insister sur
ce.t questions . Il ne sert d rien de s а voir que les po-
nnis'еs i, blessés l'étaient tous trois au poignet droit-
Il ne sert à rien d' еп cunclsee que, si l' on rsl pefi-

r. sa peut obtenir un arrêt dе trouais pour avoir

frappé trop fort un journaliste. Tout cela est iwtt ild
si les questions qui en découlent logiquement ne sont
pas posées psi tgiemenf- Sties le sont aujоurЛ' hut.
La justice leur donnerai-eiic une réponse P

Philippe AUBERT

Michel Foucault : la police et l е pouvoir
n'ont pas attendu la décision de la justice
Voici les principaux extraits de l а déclaration de M . Michel Foucault

QUELQUES ELEMENTS DU

RAPPORT DE LA COMMISSION

q !AUBERT MONTE DANS LE

Voici te témoignage de (le ин étu-
ejiants vn mh[leel пе u Tout s'est
passé tirs csl emcutt i Ge e3

n -d еRandé aux po iciers

	

tls
pW ont le blessé, nommé Solfier . Il s
O П t répesth] ; L'arlbdlstf•t1.
pendant les pl emters s u a la
pharmacie . Il tu/tut W. ( U e art
tout seul et nu'il rto c,	S ait

m
osonnn a Рdr'е. Pms'ea,ms t -

motns ont dit qu' Il Iu11,,tt l'a~com-

q LE CAR FAIT UN DETOUR

51 1е cпг де police-secours ю

rendait гел ll етепЕ а Lerlbo tsCre,
а partie du 9 гие де Сl lп lгтПс0 игн,

1 л~г~t, п1eа
e
h~eв цгёГгстевl е

п
е а e-

.

апде рlu ь dе 8 minut г s .
Еtre . 1 е gardic п де 1 .
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• LE CAR S'ARRETE

L'endroit cù Jaubert nos i tombés
liars du car de pence'-secours ae
siwе a la besinne d es 52-52 ms,
et da 59, our da olignancauet.

Les habitants dut ont regardé
p аr les }metres des tosmeublее ,
les commerçants glu ces d е etssnS-
tirs 01 leurs ilièutS es out temmgnl.,

	

comтisston a également en'

� LES POLICIERS FRAPPENT

Un temo}n

	

п^

	

. . J' а 1 vu un
ноптl е d'ut, tr s п tsl п e д 'дппгев

0 11on0 par terre, ес trе des т cors
de fюlice. п с'tait 17 heurгs trente
епиirол . Jo miеп

ь
uis Боиге

n
u à

QДt19e деь horafr:s де TV. Il était
ëntouré д 'agents е uп iforme qul
1e frappate п t ь rutslement L е plus

r
ГГС, Cest 9и ' д5 i'tai2П t t ГeS са1-
. Il essayait to иjours dc s

Ге1_ УеГ . J'ai u qu'11 БС СlеЬ^.ttait.
I li lin^ rejeté par [егге е [ а пои-
ц frappé sauvagement о спup в

ç1С picd. I1 étuit Ulm а nt сне . I1
uvait 1 а figure г

t
е lacéo J'ш

des coups de ptedpar н lr дапь 1 а
flgure, I1 у avait ипе dirame <1' а -

geats loua а 1е t п basser lin N'us
s, 1 с chaufteи r du деих ,гте г

était descendu. çд а г 1uré 5 тит
игоБ. Les gens criaieп C : п 13o п -

дсг де fumlers. пгг . . . . Nus а!-

, DEUX BLESSES ARRIVENT

1 A lэ~ date du 29 m
a
,, l е eéglstre

des diluées au sс vicedis urgent es
cпirurgicales

	

tourte l'arrivée de
Solfier à 18 heures 05 (30 minutes
après le départ de la pharma сiel•
,Toujours selon le registre, le gradé
dut a amené Soufre r5rlalt le nu
5néго 28.732,

~t( Ро ie Jaubert
18
, le réglsCre de 1'hд-

bital mdtque heures 15, ruts
de mpme numèea de gradé . Encre
цaub~et et Solfier, un Outre

	

ci-
tiàht, Ыessé léger, a été atlmLs.

1 Un membre du service timpita-
tirr a dit o J'ai vu arriver Solfier
sur un beancaed . Il insultait les
egcots . Dix m nutes

	

plus tord,
rlavtmet 25 1 arrivé, tues calme' tl

CAR

pagn00 ii l'hàpllal . Jaubert s'est
}imposé. D a dit qu'Il cuit jour

ouste. Le brigadier a accePto.
Nous sommes parus a pied ù I-ari-
bolsiers o.

Ces, infirme la thi'sr nuancés'
par la pоlfco : lе Lie dе poliee-

~ilit-elle, est
s uus d'un ¢r лupc d?ruranifes -
nu. h еstilcs.

note que le use a fait us5go de
sss }avu еtissг urs sonores et luml-

ntOr , cost beouaoup plus loth dons
la rue de Clign05court qu'un d
retrouve fume du cаr PS . it,

trouva

	

branche de Iun .ties
apportenent à Joubert lu cet Nt-
droit.

C гrl t п firme ta thèse dе la po-
lire : l'i.,Wе

nl xvг relit d-aWг, ou coin
г clignanrom rt, 70 out

	

e
80 mètres

plus fiat.

1е z l е tuco

	

Les flies. voyant cela
l'ont lofé dans le prrmior cat. Les
injures ont continué e.

Un aufen témoin qui était dans
la

rite
sons me : g J'ai vu &d^

s de police und. . Les agents
qui étoirnt descendus frappaient
brutа lcmeпt un homme . Cela a
duré au m i ts 05550 minutes. Uп
brigud'i-

eclt
enfin desmndu et a

dit ' o Cu suffit comme Q . a, J'a1
pensé gu'il s'agissait d'un w аu-
v а ~s

	

re

	

r <nait d .̂ [aire u
hol д up mo s te n

	

s dit pue
même

	

or
cela, Il

v 8
vslt de

bus.

	

les agents frappaient

	

сеу
s_cr

еrtt
fort n.

'l'out c
r`

Infirme la lhc.e de
1a police rait clé oblige
de 1n э~itrisvr Jaubert nui trap-
reit des policiers.

vert les cétemeuts aecbiivéa et
pleins d е sang- II était
gnd d'une dizaine d'agents duct
деи x brigad surs n.

Ceг` n infirme pas lе

	

mmu-
njquede lе prifreturc deo pattée
n dal ~ гdlu 30

	

: mention n e
est n

<

	

pas faite dе Laribot-

v
r -, r On y parle srWг meut de

la natte Cuect de l'11е te1 Dieu
(où Jaubert n'a été ené que
duns la journée de dimauchc).

Ceci en revanche infirme ce
qu u declared 1a TV, М. Paollnf,
`eudre d t s r Solon lut, le tra-

jet du ear а uiait été de 7 minutes.
Mals M . DIaullni d a rot indiqué

Iеs heures .

iLe n'uvail d, notre coosmisslon?
Nus pas mcuer

	

c п quete qui
duab trait

	

elle des

	

ugist г ats.
Nous nr voulons pas nous substi-
tuer a ln justice . Nous 0e voulons
pas non plus la remplacer dans
l'une de ses taches, comme si brus-
quement eП sur un point eaetlCs-
lier eue v ait z défuilho, t qu'il
fable l'aider à franchir ]e gué.

Nous ne le voulons pas, pour
Veux razsons.

— D'abord n

o

us pensons que si

chus à t remplie, eh b~еn quelle les
remplisse elle-mime . Nous ne ju-
grrans pas cc quelle juge. Nous ju-
serons ce qu еlle est, ei comment
elle foncllonne.

— Ensuite n еus ne pensons pas
flue la j Ч stlor est e П défaut sur te]
u tel point. Nous pensons quune

crise grаее est o •orle. Une crise
u oestre de laquelle se trouve la

police . Et, usus rette crise, risquent
d'Scrс ccmpromis Ire rapPOts do
la justice avec 1'inform3tlon, la

p resse ei !opinion, de mime que
es apports a ne bru justiciaЫеs

C toute 1 а

	

se de ecus qui
S'adressent à e ll e et sur qui elle
pèse bien inégalement

Contradictions et lacunes

De cette cru', u des périls lut
l'ancompagnrnt, leaifalre Jaubert
nous parait un c s t Spique . L'uf-fatre, s'est- А-dire поп ulement ce
qui s'est passé le samedi 29 mai en
fin d'après- midi, m

a
aussi ce qatS 'est pesé après e гсе qui se pcs-

- 11 - Dans les ^durs qW ont
suivi immédiatement, une série de
communiqués d е la préfecture do
po11cn a été adressbe à l'Agence
Fesser Peosse, dni1C aux j0Urn0us,
assis à 1'Opiniou e OI' Ces COmmll -
л lques sont es ccntradictioa los
uns a

У
c les autres, et en disaor-

donCe~c les tests Ils sot lacu-
naires sr les points les plus Im-
portants.

2

	

Ce qui 'est passé encore.
test que dans leu jours qui ont
suivi, one cherché à faire croire
tiOisn uccsb snt i Jafuber~t,es qua esttnecaсc c

	

c

31 - Ce qui s'est pausé encore, et
qui merise question, 'est la l'hW

ec lasurlle, в
i
ont toute enquête.

sn a trouvé un jute d'instruction
pour inculper Jaubert.

—v - Cr nul s'est passé encore,
'est quе 1е jtge d',xstruetton a dé-

lvré mue се rnwi е s iе n rogatoirepour е nеuQter surl's issuer Jiub еrt,
et 11 1'3 confiée. bien ngendu, à Id
police

	

Que vе t,l ,'e -vе us, a-t-Il
jr,n'ai pas 1c temps de mc U-

0.N, nrnrml nu 5.
— 51 - Cr qui sе ct oadé, et

s

	

qui
e osse e

	

se, r
st

uпе i tc-
ia tion erntinue dе 1'opinion par

la peut-d uire de Pnllee . par la
Chancellerie, par le mt пistere lie
t' Ini eu esie.

— A и lnoe du 10 jui eг pendant
plusieurs ,ours de suite, la dhan-
ellerie a promis sax joшnallstes

des raeig п ements importants q 1
rie s t jamais venus . Finalement,
les révélations sont promises pour
cette semaine . « Taise -vous un
pro, dit le maitre, et an lieu de ba-
varder, éeostrz un peu ce qua jr
vais vous dire

— Le vendredi 18 un haut fonc-
tlonnuire, emp1Otê d е la police, a

dw ~nt des mhlons de tulfupec-

taleurs quе 1е cаг де polioe secotu5
дапв lequel était J аи 4 егt a mis 7
тииl е5 !mur çа $пег La вь otsié г el

Des pressions

— Enfin, ce qui s'est passé aussi,
et qui m в ritе des quosttons, er sons
les pressmп s qui ont été galten di-
rectement sur la papulsuon du
quartier et sur les témoins possi-
bl еs.

— Il y
e

a u les visites des t Mes-
aisaes c à LаribOislérе .

— I1 y a eu les in Messieurs n
du~
gncourt

d
ddnu Ins b strots et dans

gsa étd ge s.
-- I1 y a N x qui ont ea nié

sua habitants du quartier que Jau-
bert avait partistpé à la manifes-
tation, avait harangué les msnifes-
tants, et les avait — um

	

c'est
curieux justement t — nciié à por-
ter plainte contre les CRS à la
moindre bousculade.

Voilà ce qui s'est passé. Le ml-nistrе de 1'lntéri сur a décl,ré 1е 9

d
usier,` il voniat d'utl~ ,ä«

d
a

dccisiun, vommr 1t ee l de règle dans
tout rе gimo démucrahquc

L'affaire Jaubrrt, c'ost bien u
type tabassé, mais c'est aussl [out
un rapport malsain, dangereux de
la polico avec ln presse et l'opinion
rapport fait de wе ns еng еs, de
pressions ,d -insinuauons, de manm-
res. C'est tout rapport, dдп -

gereux Itti aussi de la police аv ес
la justice 1 iuterdépendanee, réci-
prmités diversss, jeu clé renvois et
de passe-passe. Enfin c'est taut un
rapport entre l'appareil jsdiclaire
et poheteг et In population ' intl-
midatjon, cestnte.

Quand ипе population a peur de
sa poliсe, gisnnd elle n'ose pas ehee-
cher recours dams sa justice p аrсе
quе lle ]a sali trop dé pendante de
la police, lorsqu'enfin son dernier
renoues, la presse et l'opinion, ris-
quent à leur tour d'€ire intoxlqué еsu manmm•ris par ln police, alors
la s'tttе.uе n

	

t grave.

Des comptes

La Constitution octue11r se réfcre
la décimation des Droits de

l'Homme de 89. Et l'article 15 de
cette déclaration due « La société
s droit de demander compte, à tout
agent public, dе san administra-
tion 5.

Dans le périt d'uujourd'hul, I а so-
alété est en droit, elle doit deman-
der des comptes . Si la police om-
met d еs bus de pOUdOlr, 11 faut
Issu demander des comptes. Si le
Parquet couvre a euglément tes
pratiques polidéres, il faut lui de-
munà0r des comptes Si tel minis-
tre, telle dministratton, fait c
culer de fausses nouvelles, il faut
leur demander de quel droit,

Et VOICI mainCnant Comment
nous avОП 5 procédé.

D 'abord un niait très res-
teetLt sss formé autour duquel
scat sono tтvafllor m on qUl se
o c sentis concernés pur uuе pa-
rellle affaire.

— Le travail de cette commission
a été, il faut le souligner, simple
à faire

— emploi du temps de Jе ubret,
— épisode de la phaemoclé er-

tЮsv, г des lpmol n s,

itinéraire du ее.r,

— épisoгle dе 1 а chute,
— аruvée à Larlbolslére,

пчи }1 ег 1 е regist Г e де 1'1t0-
pital

-

,
co

— qucstlon tl es нсго lгеа .

G'ss vérités

Toutes ses inf оmoulons élaisnt
simples à reeu е1111r. En denn jours,
des enquг teurs c

i
rcén uouvnlent

les e0ssemblrr Il était Inuuste d е
raire un S1av э~il d, déleluve - u
nxlstait des érités qW émient 1a.

visibles et déehlffrablcs pour tous.
la porгéе de tou t le monde . II

sulfцalt d'aller les chercher, f . . .l
I1 y a plus s alors qu'en deux

jours n п pouvait r аmс wbl е r 1'ra-
sentlel de ces rensrlgnements . Jau-
ber t a etc inculpé le torr même
sans qu'ans une ériflcation ait été
folle en d ehors d е er que 1а pou-
Ce, avait affirmé.

— Nous suons ren со ntré beaU-
Noup de témoins, rentalnu étalent
prêts à donna leur nom . D'autres
au consealme Oe t'étaient p5s. Ils

'ont peur tls la potine et d е
toutes les o

	

o
5

gsstidlennes,
qu'r11è peut euercer dans un quar-
tlе r poy иl а lп . sur les habitont5,
sur les commerçants. Ils
eeotdlsnt pas que la justice étals
• Stuatloo dе les protegee coutre
la police.

Et nous-mêmes ne Croyons pas
que la justice e t capable de leur
assurer cette peotectlan.

	

Alors
n е

us at
s décidé den révéler

aucun nom, m de c v qui
t'auraient vaиl и e Chaque iémoln s
fait sa déclaratlOn devant deus
u trois d'entre nous. >дt nous nous

portons go Г ests du

	

rastare au-
lhrntlqus

	

des pr00O5 qui vont
vous être rapportés.

Et st o nous demande : qu'est-
e que r'ess su ипе enquête où les

amoignsgrs ont

	

onymes —
repoadnens : qu'est-cs sus

st qu'une polt с e qui fait peur
aux témoms ?

Et où en est-on, sl les témulns
• e sentent protégés par pег-
еоnne ?

• !AUBERT is TOMBE n DU CAR

Un témoin cauontz : J'ai biro v
Le gars ne s'est pas sauré du car.

west les 001tciers qui t'ont tua-
laneé par la porte. Il est alle Oé-
Craser sui la ihaus5ée I1 s est

reevé, n is lis policiers l'ont tout
dе

	

u= ~ntiuré
Ceci 'muant la thèse (Ir la po-

lt ее : Ja п bert serait bombé e п
nd~nt fuir alors que les a„enls

еsdАуda еnl tic le N (eni,
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